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LA QUESTION 

des Syndicats libres 
à Roubaix-Tourcoing 

LA REPONSE 
U h COMMISSION INTERSYNDICALE 

DE L'INDUSTRIE TEXTILE 

(SUIT; DE NOTRE ARTICLE EN I" PAGE) 

Non» n'attaquerons personne r i disant ans les 
nuUtaais syndicalistes n'ont point toujours ce 
souri. Poussés rmx-mtmt* par la désir de prou­
ver aux M n i N n <iu'ils sèeJetJMnt pour rux 
des avantages supplémentaire*. ImTïiiiusaaa bicu 
souvent à résister à di's sollicitation» particu­
lières de tenta nroofes a i lu /rcuts peu versés 
dans le mécanisme si teaanuajM ta la vie indus­
trielle, ils ••: contentent, à dates iixr< ou lion, de 
poser simplement au patronat leurs snanessata 
ëauj inenta l i on se 5n.air.i-. 

Si Von joint à f i l a la lareacfcera LoartltaMa 
qui se produit entre K-a syndicats de tendance 
différente, ou se rendra fanante de 1 'inii>ossil>Tlité 
de contenter tant le monde. 

A u lendemain d'une M M M général* d'augmen­
tation de salaires, le patronat se trouve bien sou­
vent en prés* m e de revendications particulières: 
les ouvrier* de teue profession estiment «lu'ils 
méritant des avant?"-''- svrpplé'incBtaires, les 
ouvriers d» telle autre déclarent que si ces avan­
tages suppl 'nientai ies sont accordés, il n'y a 
aucune raison pour QU'OS n o n beuvlicient pas. 

D'antre part, 11 faut considérer que l'industrie 
a besoin de stabilité, tant dans la production que 
dans les salaires. C'est à lon« terme que les pa­
trons doivent prendre leurs dispositions pour des 
bvraisoBS à a n a convenu. L*< ouvrier», pas plus 
que la* dirigeants de leurs s.' ndlcats, ne s'en ren­
dent compte. 

Ceci pour tira uue, san.* «rssp. les patrons sont 
aux prises avec des d.incultes. L i ce* difficultés 
•ont loin d'avoir la même importance pour les 
militants syndicalistes qui ont besuin de anea te s 
le\tr activité à leurs sdhér.'nU. 

L'industrie, en SMUifa cie 'a'aires, n'a coiu.ua 
éléments que des faits, dos cliiitres. et des com­
paraisons. Il e- ; donc légitime dç demander à 
toutes les personnes de bonne foi qu'elles veuil­
lent bien regarder dans les villes voisines, dans 
le« antres régions d'.- Franco, e t même dsns les 
autres pays. Qu'elles vet hen-hent où la dignité et 
la liberté des ouvriers sont mieux respeCTfes qu'à 
Koubaix-Tonreoin?. où les t i lraires sont plus 
élevés, où les ejajfies SOtBOiae ont autant d'am­
pleur, où les sommes dépensées sont plus impor­
tantes. Qu'elles veuillent bien aussi examiner 
impartialement ra «toi s oté fait depuis l'armis­
t ice à Roubaix-Tourcoing. J« suis certain que 
leurs conclusions si tout a l'avantage de nos 
industriels. 

* 
On na peut i*isasnanNsn*taj| reprocher à «des 

patrons de travailler enx-mêmes^- jndépendam-
jnent de toute pression extérieure, au rétabiissc-
jnenf ou ù la continuation e*a bons rapports avec 
leurs ouvrier;. Et ces patrons ne peuvent pas 
ignorer que l'immens» majorité des ouvriers ont 
confiance en eu.x, et ut sent point syndiqués. 

Une action sociale patronale, loyale, juéte, e t 
généreuse, est tout autant esjBM as revilSM des 
l ionnêtes gens Qu'una a é i<a s.rnd -,.."e puqcmcnt 
ouvrière. 

Je crois qu'on a u_io tend,tut* regrettable à 
penser que la patronat r. ft» lit sourd à toutes 
l e s demandes ouvre' ,vs •• ! ^-'existait Mis*] (Vs 
•Tgrr'sniaa pour l'.i rappeler ma devoirs. C'est 
en tout cas une po«Uti | nue n'accepteraient ans 
les patrons de Boobaix U'eurcoin;. avec d'autant 
plus de raisons f|ii»,- on: an prouver, par leurs 
différent» gestes spontanés et par leurs créations 
sociales, qu'iW înei-er,* — a i - I l M a i de leurs 
intérêts personnels — laar ardent dé«ir de parer 
à touo Ha ai; as de la vie ouvrière. E t cela sans 
n i é c r n a l t r e les droits u t s syudu- t s ouvriers. 

l'ermettex-uioi aussi do i ixtr uu tout petit 
point d'histoire. Lors de ma conversation a v e c 

M. le Préfet du Nord, je n'ai p.»s pu «confirmer 
rlé fitrorêàu Cn privilège în*lmis!-h'ie eu firveur 
des syndicats ci'-rétist.-j s. J 'avais été convoqua 
Pour une entrevue arec les s e i j s représentants 
en aaa-araaVsta, san^ que rie-n n'ait c t . rpr .wa 
pour le» représr-:if,ints des syndicats chrétiens. 
D'ailleurs, ma situation vis-à-vis de (eux-ci , en 
ces derniers temps, so cnmniiquait assez délica­
tement: MM. les .iboc's !Sr: et Iatansn avaient 
écrit, le 1 " décembre 19:>"', une lettre person­
nelle adrestsée ans patrons île Uoubaix-Tourcoing, 
et par laquelle il» offraient, a* v r v i r d'intermé­
diaires. 

l! ne m'appartenait va-1, dans ces conditions, 
de faire nne cutre réponse qae 1» suivante: 
<M_M. les abbés Six (I La—«1 ont écrit aux pa-
trons^cn offrant leur interniérliaire. D a r - «es .or.-
dition? j» ne pui? pas. «cul. prendre pos i t ion» . 
J e n'ai pas prononcé un mot de plus. 
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autorité, a rappelé arec raison les directives 
sociales de N N . SiS. le» Evôquaa. Il faut dire que, 
les un» et le» autres, même en toute bonne foi, 
ont une tandanc» à sa servir de cas directives 
dana ce qu'ils y trouvent do favorable à leura 
idées ou A leurs intérêts, l'our ma part, j'y ai 
relavé que la» cartels avec les syndicat» révolu­
tionnaires sont désormais formellement interdits. 
Je ne m'avancerai pas trop en disant que la pra­
tiqua des cartels avait été une des causes qui ont 
amené la rupture avec l e s syndicat* chrétiens. 

D e le lecture do a Journal de Roubaix », il res­
sort surtout Tardent désir de ces syndicats de 
renouer les relations avec l'organisation patro­
nale. Malheureusement^ ce désir e s t accompagné 
de nouvelles revendications, posées au lendemain 
même de la décision patronale. D e sorte que l'in­
dustrie ne voit pas cesser sea difficultés: l'opi­
nion publique est alertée avant, pendant, et même 
après les augmentations décidées. Quoi que le pa­
tronat fasse, on ne lui donne pas la satisfaction 
de considérer son devoir comme accompli, ni de 
pouvoir travailler cn paix. C't-st rendre sa taclic 
très difficile. 

Il faut laisser un peu de temps passer sur les 
dernier» incidents pour permettre aux uns et aux 
autres d'exainiuer de sang-froid la situation. Si 
l'organisation patrouale se refuse toujours éner-
giquement à céder aux pressions et aux me­
naces, il n'eu est pas moins vrai que ses adhé­
rents sont parmi ceux que tous les esprits impar­
tiaux se plaisent & reconnaître comme les pion­
niers du progrès et des réalisations industrielles 
et sociales. Comme je me permettais de le dire 
dernièrement encore: on peut tout espérer des 
généreux industriels de Roubaix-Tourcoing et de 
leurs ouvriers laborieux, s'ils beuvent travailler 
dans le calme. 

En ce moment surtout, où la France a besoin 
de l'union de tous se s fias, ce n'est lias de notre 
côté qu'on trouvera des obstacles il ce que cette 
union soit sincère et unanime. 

l ie * Journal de Roubaix » en aura été un bon 
artisan. Je me permets de le dire, dût sa modestie 
eu souffrir. 

Je crois que je ne puis pas in'ubstcnir de dire 
uu mot personnel. Depuis que j'ai mis toutes mes 
facultés et tout le dévouement dont je suis capa­
ble au service de nos concitoyens, patrons et 
ouvriers, j'ai été l'objet de critiques — je ne 
veux pas employer de mots trop forts — même 
et surtout de la part de ceux dans l'intérêt des­
quels je travaille en toute sincérité. On m'a 
accusé de beaucoup de maux que je n'avais pas 
causés, on n'a pas toujours voulu me concéder le 
peu de bien auquel il m'a été donné de collaborer. 

Ne poursuivant aucun but personnel, je dois 
me garder de m'en plaindre. J'espère cependant 
qu'un peu à la fois le public appréciera l'intéres­
sant essai de construction sociale qui aura été 
fait à Roubaix-Tourcoing. Avec le recul du temps 
on se rendra compte des difficultés qu'il fallait 
surmonter, et de la bonne volonté de tous les 
hommes qui y auront travaillé. 

Veuillez agréer. Monsieur le Rédacteur en chef, 
l'assurance de ma considération très distinguée. 

L'Administrateur délégué, 
D. Ley. 

AU MAROC 

M. Steeg va visiter 
les tribus récemment soumises 

du front nord 
Casablanca, 9 janv ier . — A p r è s une exce l ­

lente traversée , M. Steesr, a c c o m p a g n é J e M™* 
S t e e g et M. Dubroncd , chef de son secré­
tar iat part icul ier , est arr ivé à Casablanca 
samedi mat in , à 7 L. 30 . P a r sui te de l 'état de 
la mer , le p a q u e b o t Maréclwl-Liicmteij n'a p u 
accoster et le débarquement s'e»t effectué p a r 
les vedettes . M. et M"" y t e e g s o n t p a r t i s 
immédia tement pour Rabat . 

A u cours d'uu entret ien qu'il a e u avec le 
r eprésentant de VA/jeut-e Bavas, le rés ident 
ï é u é r a l a m a n i f e s t é sou intent ion de v i s i ter 
procha inement le f r o n t nord afin de fixer défi­
n i t ivement les tr ibus r é c e m m e n t soumises . I l 
s e rendra e n s u i t e à Marrakech et d a n s les 
vil les d u sud. 

Arrestation, à Casablanca, d'un Marocain 

L a S û r e i é jrcnérale a arrêté , hier, l e n o m m é 
Mohamed beu L t r u i , auteur, d o . p l u s i e u r s 
as.-assinats c o m m i s au Maroc , e t d'un cr ime 
commis e n F r a n c e au cours d'uu s é j o u r qu'il 
fit c o m m e ouvrier . M o h a m e d beu Larbi aurai t 
dé jà été c o n d a m n é p a r la Cour d'assises e t 
e m p r i s o n n é e t i l s e sera i t ensu i te évaûV, 

• 

T R O I S L E T T R E S I N C O N N U E S 

D E P E T R A R Q U E 

Homo, !) j a n v i e r . •— A u cours <ls s e s re­
c h e r c h e s sur l 'h i s to ire d u q u a t o r z i è m e s i è c l e , 
l 'h te tor ien i ta l i en V i c t o r R o s s l , do l ' ar i s , a 
d é c o u v e r t a la b i b l i o t h è q u e du V a t i c a n , <laus 
un a n c i e n m a n u s c r i t b e l g e , trote l e t t r e s , 
ju>qu'ic i i n c o n n u e s , de P é t r a r q u e . 

La Rentrée parlementaire 
A LA CHAMBRE 

LA REFORME ELECTORALE. - LE BUDGET 
LES PROJETS FINANCIERS 

l 'ar is , 0 Janvier . — L a C h a m b r e , qui s 'est 
s é p a r é e le 1 " j a n v i e r 4 0 h. 3 0 du m a t i n , 
pour c lô turer la s e s s i o n e x t r a o r d i n a i r e de 
1 0 2 5 , va reprendre s e s t r a v a u x l e 1 2 , 
d e u x i è m e m a r d i do Janvier , a i n s i que le pres ­
cri t la c o n s t i t u t i o n . 

L a p r e m i è r e s é a n c e 

C e t t e p .vnj ière s é a n c e de la s e s s i o n ordi ­
na ire do V.y.'U sera c o n s a c r é e à l 'é lect ion du 
bureau d e 1 A s s e m b l é e , qui aura l ieu a u s s i t ô t 
a p r è s le d i s cours d 'ouver ture q u i sera 'pro­
n o n c é par le d o y e n d ' a c e . M. P i n a r d . 

J u s q u ' à p r é s e n t , M M prévo i t l ias de 
c o n c u r r e u t au prés ident c n e x e r c i c e . SI. 
Herr io t . 

U n ra ison de l 'accé lérat ion qui sera 
apportée) a u x o p é r a t i o n s do v o t e , l ' Instal la­
t ion du B u r e a u déf in i t i f pourrai t avo ir l iou 
a la tin m ê m e de la s é a n c e de mardi . 

M. Herr io t prononcera i t a lors u n e a l lo ­
c u t i o n , e t la C h a m b r e s 'a journera i t v r a i s e m ­
b l a b l e m e n t a u jeudi , pour la fixation de 
s o n ordre d u Jour. 

Les t r a v a u x de la s e s s i o n 

E n d e h o r s d e s p r o b l è m e s f inanc iers qnl 
s o n t é v i d e m m e n t p r é d o m i n a n t s , a u cours de 
l.i s e s s i o n , l a C h a m b r e aura a v o t e r l e b u d g e t 
d e s r e c e t t e s , p u i s la lo i d e s f inances , e t a « e 
p r o n o n c e r s u r l e s pro je t s fiscaux du Gouver ­
n e m e n t . 

L a r é f o r m e é l e c t o r a l e 

L'nc d e s p r e m i è r e s q u e s t i o n s sur l e s q u e l l e s 
l ' A s s e m b l é e d e v r a a t a t u c r e s t ce l l e de la 
r é f o r m e é l ec tora l e . 

M. B a r e t y do i t s o u m e t t r e t r è s procha ine ­
m e n t à la C o m m i s s i o n du suffrage u n i v e r s e l 
s o n rapport qui s e p r o n o n c e e n f a v e u r d'un 
s y s t è m e m a j o r i t a i r e , m a i s qui l a i s s e le c h o i x 
à l ' A s s e m b l é e e n t r e k> scrut in u n i n o m i n a l 
e t l e s c r u t i n d e l i s t e . 

Il s e m b l e que le G o u v e r n e m e n t so i t d i s ­
p o s é à o b t e n i r l e p lus r a p i d e m e n t p o s s i b l e 
l ' inscr ip t ion a l 'ordre d u jour de la C h n m b r e 
d e c e r a p p o r t qui p e r m e t t r a i t u n v o t e d e 
pr inc ipe sur c e t t e i m p o r t a n t e q u e s t i o n de 
l.t r é f o r m e é l ec tora l e , d o n t la s o l u t i o n pour­
rait avo ir d ' i m p o r t a n t e s r é p e r c u s s i o n s pol i ­
t i q u e s . 

L e s a u t r e s q u e s t i o n s 

P a r m i les a u t r e s q u e s t i o n s qui s e r o n t é v o ­
q u é e s d a n s l e s m o u qui v o n t s u i v r e , s i g n a ­
l o n s le n o u v e a u r é g i m e d e s l o y e r s , l a rat i f ica­
t ion d e s a c c o r d s d e L o c a r n o , la réorgan i sa ­
t i o n de l ' a r m é e , e t c . 

L e s i n t e r p e l l a t i o n s 

E n ce q u i c o n c e r n e l e s i n t e r p e l l a t i o n s , i l 
n'en a é t é •déposé Jusqu'il p r é s e n t q u e t r o i s : 
l 'une de M. Koutaulcr sur le f a s c i s m e d a n s 
l e s c o l o n i e s ; l e s d e u x a u t r e s d e M M . Uhi-y, 
s o c i a l i s t e , de Lapor te , c o m m u n i s t e , s u r l e s 
i n o n d a t i o n s . 

Il f a u t s 'a t t endre , e n outre , nu procha in 
d é p ô t d 'une i n t e r p e l l a t i o n s u r la po l i t ique 
financière d u G o u v e r n e m e n t , a ins i qui; se 
l ' é ta i t proposé , v e r s la m i - d é c e m b r e , l e 
g r o u p e s o c i a l i s t e , qui c e p e n d a n t , a v a i t ré­
s e r v é sa d é c i s i o u , af in de c o n s u l t e r les a u t r e s 
g r o u p e s d e g a u c h e e t <le p e r m e t t r e à la C o m ­
m i s s i o n 0-seale du Carte l d o s e m e t t r e d 'ac­
cord sur l e s c o n t r e p r o j e t s r e l a t i f s a l 'équi l ibre 
b u d g é t a i r e e t a u r e d r e s s e m e n t f inancier . 

C'es t à l ' o c c a s i o n d e c e t t e i n t e r p e l l a t i o n 
que pourra i t s 'ouvrir un l a r g e dt-bat, qui per ­
m e t t r a i t à la C h a m b r e d e s e prononcer , par 
un v o t e de pr iuc ipe , sur l e s pro je t s g o u v e r n e ­
m e n t a u x , a v a n t que c e u x - c i s o i e n t e x a m i n é s 
e n dé ta i l p a r la C o m m i s s i o n d e s finances e t 
c o n f r o n t é s « v o c l e s d ivers £bjffre~ht<j)$ta qui 
leur- s e r a i e n t o p p o s é s . . . . . ! 

A i n s i , p i -osqne .dang ]o d é b u t <Jo la s e s s i o n , 
se t r o u v e r a i t p o s é d a n s t o u t e s o u umple i i r e t 
stu- le terrain p a r l e m e u t a i r c , le problônie poli­
t ique qui so p r é s e n t e r a , d i m a n c h e , s o u s un 
autre a s p e . t a u Conse i l n a t i o n a l du par t i 
s o c i n l i s t e . 

L'n anniversaire 

Il y aura c i n q u a n t e a n s que le P a r l e m e n t 
i s s u <le ta C o n s t i t u t i o n de 1 S Ï 3 e n t r a e u 
f o n c t i o n s . 

C'est , en effet, M attirai de 1 8 7 0 qu 'eurent 
i l eu l e s é l e c t i o n s pour l e S é n a t et la C h a m b r e 
dos d é p u t é s qui c o n s t i t u è r e n t le P a i i e m e u t 
d o la I I P R é p u b l i q u e . 

L e s doux C h a m b r e s s e réuniront ;1 Ver­
s a i l l e s le S m a r s 1 S 7 0 . 

AVANT LE CONGRES SOCIALISTE 

U Ment ion de la Seine 
repousse la participation 
par 2.007 voix contre 1.571 

A n C o n t r e s n a t i o n a l de d i m a n c h e , l a 
Fédéra t ion de l a S e i n e apportera 
9 0 m a n d a t s contre e t 6 9 pour . Sea 
d é l é g u é s a u Congrès seront 5 pour , 

et 7 contre la part ic ipat ion 

J-<c C o a g r è s social iste de la Se ine s'o^t réuni , 
sous la prés idence de I L Oiaziat i i . 

II s 'agissa i t p o u r les délé-^ucs des >f i l i a u i 
de se p r o n o n c e r entre U s deux mot ions pré- , 
Pontées P'ir la major i té et la minor i té de la 
C e n w l i i i o n tics résolut ions dés ignée d iman­
che dernier, an Pré-cSaint-Gcrvais . 

Le débat l'ut houleux. . . ma i s très court. 
S e u l s les deux rappor teurs pr irent la parole. 

A u mil ieu d'une ag i ta t ion p lu tô t bruyante , 
compl iquée d'a'torcations d a n s la sal le , M. 
Osmiu , secrétaire t'édére.!, procéda à l 'appel 
de s sect ions . 

L e vote a donné le résultat suivant : mot ion 
A (an t ipar t i c ipa t ioun i s t e ) , 2 .0S7 v o i x ; m o ­
t ion B ( iwirt iejpat ionniste) , 1 .571 voix . 

A u CongTès nat ional de d imanche procha in , 
l a F é d é r a t i o n de la S e i n e a p p o r t e r a «lone 'JO 
m a n d a t s « contre » la par t i c ipa t ion e t U9 
a p o u r ». 

• » 
La Fédération socialiste cU's ArJcnnci s'est 

prononcée p o u r la part ic ipat ion ministérie l le , 
p a r 5 6 5 vo ix contre !H et 18 abstent ions . 

La Fédération fociaii-ste du Ban-Rhin s'est 
prononcée , par 9 1 v o i x contre 4 1 , p o u r la 
p a r t i c i p a t i o n toc ia l i s te avec projrrwuiuie déter­
miné . 

La Fédération de Brifort a a d o p t é , p a r 18 
m a n d a t s contre 5, une m o t i o u e n f a v e u r de la 
par t i c ipa t ion . 

La Fédération socialiste du, Morhiban s'est 
p r o n o n c é e pour la p a r t i c i p a t i o n au pouvo ir . 

La Fédération socialiste de la Kienne, dans 
unc^ réunion tenue le 3 j a n v i e r dernier à 
l 'Hôte l de V i l l e , sous la prés idence de M. 
H e n r i P é t o n n e t , a j té , p a r 24 v o i x contre 12, 
p o u r la par t i c ipa t ion des social iates au G o u ­
vernement . 

La Fédération socialiste des Hautes-Alprt-
a voté contre la par t i c ipa t ion des social iates 
au Gouvernement . 

• 

Le projet du statut du clergé 
en Italie 

Kome, 9 janv ier . — Le proje t d u s ta tut d u 
c lergé , présenté au Gouvernement , présente 
l e , part icular i tés su ivantes : 

Une eaiasa de retraitas da clergé essorera :1 
cliaqtte prêtre 1.ÔIH) l ires de retraite par an, à 
partir de 6."» an- d'âge et moyennant le verse­
ment annuel Ai- 1^0 lires. Los églises et les con­
grégations religieuses auront une personnalité 
juridique. Les a n s j j l f i s l l a n i rci igieu-es ne pour­
ront pas. sauf il Iloiii", avoir plu- d'un tiers de 
c iembres et.rangers, pour toute nnantaatloil il'cvc-
qnc. Le « Xalla o-ta » préventif de l'autorité ci­
vile, sera nécessaire. T.e atfajuaatre pourra être 
mis sur le patrimoine d'une ecre d.H.t le titu­
laire aurait une attitU'le îeprclicnsi'ole au point 
de vue îmn'il et polit loue. 

• 

LES DRAMES 

U n suic ide col lect i f è la d y n a m i t e : U n e mère 

e t tt* quatre e n f a n t s tués 

B e r l i n , » Janvier . — A A v c s t a ( S u é d e > , 
un c o n t r e m a î t r e s 'es t f a i t sauter , a v e c sa 
f e m m e e t s e s quatre e n f a n t s , au m o y e n 
d e dynajui i te qu'i l a v a i t p l a c é e s o u s l e s 
l i t s . T o u s les m e m b r e s de la f a m i l l e f u r c u t 
p r o j e t é s d a n s la cour par la force de l 'e^plo-
e iou . 

La m è r e e t des e n f a u t s ont s u c c o m b é . 

Que l l e e s t c e t t e f e m m e ? 

Uoinie . !) j a n v i e r . — On a d é c o u v e r t près 
de l a V c s l e , d a n s u u terra in vajruc de la 
C h a u s e é e B o c q u a l r e , à I t e i m s , le c a d a v r e 
e n s a n g l a u t é e t m a c u l é do bouc d'une f e m m e 
i n c o n n u e , p a r a i s s a n t âifëe do 5 0 à ~<ô n u s , 
p r o p r e m e n t v ê t u e , por teuse de l i n s e lin. s a n s 
p. ipicr e t s a n s a r g e n t 

P r è s «lu c a d a v r e se t r o u v a i t uu brarwalng 
neuf , a v e c l eque l c e t t e f e m m e para i t s 'être 
lojré uue ba l l e d a n s la bouche . 

Le P a r q u e t a o u v e r t u n e e n q u ê t e afin de 
rechercher l ' i d e n t i t é d e c e t t e f e m m e . 

Le match-revanche 
Rigoulot-Cadine 

P a r i s , !) janv ier . — S a m e d i *ulr, au V é l o ­
d r o m e d 'Hiver , s 'est d i sputé le m a t c h s e n s a ­
t ionne l m e t t a n t a u x pr i ses l e s deux f u m e u x 
c h a m p i o n s Ri^oulot e t L'adine, pour le t i tre 
de l'a h o m m e le p lus fort d u m o n d e ». 

Pour la s e c o n d e f o i s , la v ic to ire ont reve -
u i a à KiKuulul qui a t o ta l i s é 'J .o lo p ' r c i s 

R1GOULOT 

contre 2 . 1 0 0 à Cudine , fa isant UH'iiît". t.u 
cours des tQlsTérentcs é p r e u v e s , . l 'une &-rca 
extraordinaire . 

Daaa ertte soirée, lo r.-.-.ti du atostde ;le 
l 'arraché il dro i te a v e c 1 0 0 kil . 5 0 0 a é té 

aequi- à E igou lo t . L'ancien record était de 
l o o icllot*. 

Est lever de rideau ava i t l ieu une « améri ­
ca ine » d'une heure, r.ui a été |rarnéa par 
l 'équipe F a u d e t - C h o e r y avec 14 po ints , eon-
vrant dans l 'heure 41 km. 2 4 0 : 2. Uroecu-
Cugnot , 12 p o i n t s ; il. Wambst -Lnoquehaye , 
1 1 po ints . 

L u public ex trêmement nombreux garn i* 
sait toutes les p laça i du Vé lodrome «l'Hiver 
et des a p p l a u d i s s e m e n t s nourris saluèrent les 
prouesses dea ileux rhaaapfiasM des peids et 
haltères. 

.«. 
LA SŒUR DE L'EX-KALSER 

ET SON MAKI 
SERAIENT A PARIS 

La « C h i c a g o T r i b u n e » a n n o n c e que la 
g r a n d c - d u c h e s s e de J l e c k l e m b o u r s - S t r e l i t / i , 
srrur «le f a x - k a i s e r , e t son mari , se t rouvent 
a c t u e l l e m e n t à P a r i s . Le coup le pr inc ier 
rcjrag-e Incognito BOM !_• naaa de If, et Mme 
«le L'Usa. 

UN ACROBATE 
accroche une flamme tricolore 

au sommet 
de la flèche de Clermont=Ferrand 

C l o r m o n t - F c i r a u d . i» j a n v i e r . — Le 11 no­
vembre dernier , u a i n c o n n u é ta i t a l l é , la nuit 
accrocher usj drapeau tricolore a un eorkoaa 
ta i sant sa i l l ie , un:: doux t iers de la flèche de 
lu cath«'drule de t ' I ermont -Ferrand . à S0 
mètre s fie hauteur . Cet e x p l o i t v ient «l'être 
ronoc,\ ci,'.. En ple in jour. J'après-mMi. < n 
préeeace «le c e u i a i n o s de cur ieux , ua h o m m e 
es t m o n t é jusqu 'au ï a i t e <le la i l è . u e . l imite 
de cent Itrit m è t r e s , en se h i s s a n t le- Ion.; 
du câb le «lu pavatonuerre . Tr"'S à l 'aise, 
p r e n a n t son t e m p s , se r e p o s a n t par i n s t a n t 
sur les corbeenx ei les moulures, l'auda'rlem 
a c r o b a t e a a c c o m p l i eu s e jouout , l a pér i l ­
leuse a s c e n s i o n . Arr ivé e u haut , il déroula 
une l o n g u e l laninie tricoluve qui c e i g n a i t s e s 
( f i a s e t la lixa :1 la ti;ro du paratonnerre , 
puis , a p r è s a v o i r s a l u é les trois cou leurs , 
t r a n q u i l l e m e n t il r e d e s c e n d i t par le m ê m e 
c h e m i n . 

Arr ivé il hauteur do la v o û t e de la e a t h é -
«!"ale. l ' h o m m e sauta sur la pi.i!«'-l'orme 
c irculaire et se pcsdll daua le l a b y r i n t h e 
des ga ler i e s «les flèches e t dos clOcketOuA 

La fou le qui l ' a t t e n d a i t srtr p taoe t u t Otone 
d<> ne plus le revoir, plus encore que les 
a g e n t s qui s ' a p p r ê t a i e n t t lui d r e s s e r c o n t r a ­
vent ion pour c e t t e a c r o b a t i e s u r u n saoau-
m e u t publ ic . 

0 •• . — — 

A LA COUR D'ASSISE» DU NOM) 

LE MEURTRE 
de la place de la Gare 

à Roubaix 
D e m a i n iumli . reasparugira d e v a û t l a Cour 

d'ajawsea du KonL C h a r l e s Col l ier , cubaratter , 
S8 rue de l B a n c h c m a i l l e , ù R o u b a i x , qu i . le 
J 5 avri l dernier , vers Uli h. , d a n s u n c a f é de 
l a p lace «le l a Gare d e c e t t e m ê m e v i l le , 
b lessa m o r t e l l e m e n t «l'un c o u p de c o u t e a u â 
l ' a b d o m e n , son vo i s in M. K l é b e r L a g a c h e , 
cabare t i er , d e m e u r a n t 2 5 , rue de l B a n c h c ­
m a i l l e . 

Voici «l'aillcurs c o m m e n t l e s f a i t s s e s o n t 
déroules : 

L E D R A M E 

L e s a m e d i 115 avr i l , v e r s 2 J h . , M. IQéber 
Lairacne c o n s o m m a i t a u C a f é du Belv«5dêre, 
p lace de la Gare, l or sque s o n v o i s i n , C h a r l e s 
Coll ier, en tra dans le déb i t . L e s d e u x h o m m e s 
a v a i e n t eu la ve i l l e u u e d i s c u s s i o n à propos 
•le concurrence , tous d e u x é t a n t " a b a r e t l e r s 
e t v o i s i n s . Col l ier d é s i r a n t s a n s d o u t e l iqui ­
d e - l 'affaire vou lut e n t r a î n e r M. K l é b e r L a -
jrjxdie il l ' extér ieur du c a f é . 

Mais c e dern ier r e f u s a . Col l i er s e Jeta a l o r s 
b r u t a l e m e n t sur lui e t lui por ta u n v i o l e n t 
coup «le c o u t e a u à l ' a b d o m e n . P u i s 6 'enfu i t . 

M. Kléher Lujrache put r e g a g n e r s o n d o ­
mic i l e après a v o i r reçu l e s s o i n s d'un d o c -
tour. Mais son é t a t s ' e s t a g g r a v é a u c o u r s 
de 1 nui t , il fu t t r a n s p o r t é à l a c l in ique de 
M. le d o c t e u r A u t e f a g e où il s u b i t l ' o p é r a t i o n 
il lu l a p a r o t o m i e . M a l g r é t o u s l e s s o n s d t n t 
il eut entourj' , 11 s u c c o m b a i t l a n u i t <»aivan*e. 

Quant au meurtr i er q u e la po l i ce a v a i t 
v a i n e m e n t r e c h e r c h é , i l s e c o n s t i t u a i t pri-
s o j o t e r le lundi 2 7 a v r i l , e n t r e l e s m o i n s de 
M. D e s m e t t r e , c h e f do l a S û r e t é . 

luU oyé , Il p a s s a i t de s a v e u x c o m p l e t s '.t 
r e m e t t a i t au m a g i s t r a t l ' a r m e d u c r i m e : v n 
c o u t e a u de p o c h e d o n t la l a m e n ' a v a i t T'is 
pins Je s ix o e n t i m è t n s de l o n g u e u r . 

L'ii icel; .- . e s t un grand b l e s s é dp g i i e - re . I l 
fut t r é p j n é aa cours des h o s t i l i t é s , e t au l -
van- f^os d i n s d e s p e r s o n n e s q u i l e conr<cls-
snle i . t , il é ta l ; depuis c e t t e o p é r a t i o n i r a s c i b l e 

dern ier po int . 

L'AGRESSION CONTRE LE CURÉ 
DE BOMBON 

R o s e Alorcau. qui a v a i t r e f u s é de par t i c iper 
à • / e x p é d i t i o n , a u r a i t é t é In ternée 

c o m m e fo l l e i 

Bordeaux , 0 janv ier . — L a S û r e t é b o r d e ­
laise m è n e une enquête sur une affaire qui s e 
r a p p o r t e à l 'at tentat contre l e curé de B o i n -
bon. 

Deg a:oi- de Marie Tf-rmin aura ient réuss i 
à l'aire interner c o m m e to i l e , une demoise l le 
Rc tu Moreau. «iui ta i sa i t par t i e de la secte d e 
Xctre-Darie-Oos-Pl i urs et qui aurai t r e f u s é 
de prendre part à l ' expédi t ion «le B o m b o n . 

On dit aussi que, dans la nuit d u 2 4 a u 2~> 
(Iccembrr, à la sortie de la me»se de m i n u i t 
<b l'éjrlise S a i n t - F e r d i n a n d , une querel le 
tc'ata entre Marie Mosmin , l e s m e s m i n i q u e s 
et M"* More u. L e - eeutr ieaa de Marie faw> 
min l 'auraient f r a p p é e et a b a n d o n n é e inani ­
mée sur la «haussée du boulevard P i e r r e - I " . 
On avait voulu, sans doute , la corri;rer avant 
de eenÏ8"er Pabtaf Desnoyers . 

C'est pour es sayer de revoir M a r i e M e s -
niiu <ji;e yV" Moreau aurait rôdé d e v a u t l 'ora-
lo i to do Xoirc -Dame-des -1 ' l eurs . 

f)c 'à ù la fo l ie , il y a ivuit-êrre loiri! C'est 
une première flagellation avant cel le jde B o m ­
bon. avec, comme f i n «mstrtncc curieuse , l ' in-
terr.s'inen . non d . s i lajrellustes, mai s d e la 
flaselk'c. 

LES GRÈVES 
A W E R V I C Q - S L D 

L'nc n o u v e l l e g r è v e à la J u t o i s e 
L e s que lques o u v r i e r s t i s s e r a n d s d e l a 

J u t o i s e qui, il y a tro i s s e m a i n e s , a v a l e n t 
q u i l l e i'iisiiie, pour y rentrer q u e l q u e s Jours 
aprva, «oit. à n o u v e a u a b a n d o n n é l e t r a v a i l 
s a n s pus,.... de revi tolu a t i o n s . 

DERNIÈRE HEURE 
BILLET PARISIEN 

LE SCA~NDALE 
HONGROIS 

(Vcs cÉDicrcrr. srtciAL) 

TAPIS, n laJtvnul (MINUIT), 
Le nanilaîe des Ja-x hillcts français oui a 

'idalê à Budapest v'r! pan tculrmott comme 
on l'a cru tout d'abord ><n « fuit divers » 
rrmarauabU. Le prii'cc de Ti'indischgraet-; et 
$r$ complice* ne sont pas des gens perdus de 
de tes cui oni uni JIIJ ce prss sws i Jtoesassjc 
S'ment financier ». Il b'wiit, a» réalité, d'un 
cent* complot palrtiwas dont 1rs dessous, ne 
tout peu encore tris bitn édaircis et dont le 
but était de précipiter ta eoada 4* gVaM 

5"* nous pouvions vonrrir evorc ssstiaasM 
Mutions à ce' éjnrd, il SMNM •."tfirait de jetir 
lei yeux sur ttrtmlmt s w s s M s J M M i de l* 
presse hotfgroisc et les compte-rendu* de 
témoins, impariiaii.i: Il y a tout une partie de 
la population maii/arc i/ui transforme arlucU 
lemrnt 1rs faiu-nm, :I,I ;• ur< en h'ros nnti". 
niiur. Les (aux biil'ls fronçais, c'est la recanr-
die du. traité de Ttmmtm u<*i a consacré la 
défaite de la Uon^n". Bien mieux, les plus 
traités reprochent m* Oou-cnu-ment hongrois 
d'avoir autorisé notre ro'/s * effectuer des 
recherches policières svr l-nr territoire. Autre­
ment dit, ris auraient voulu que leurs diri­
geants fisseiU « M M gasMBSJM • * * • ?«"' 5 _ " 
dixehgructs et consorts, faciUtunt levr besogna 
rluns toute la mesure M possible. 

Les révélations contenues dons la presse 
t hieo-tlor.aque prouvent que les faux-mou^ 
nayeurs n'en étaient pas à leur coup d'essai. 
Une nation était-elle en bvlte à la haine des 
irrédentistes hongrois, aussitôt ceux-ci fat-
voient fonctionner les presses aux faux billets. 
On ne cnwt'wl' i ' . ' pas en plein jour, à la 
manière d'adversaires louaux, mais sournoi­
sement, è la faron des auteurs de lettres 
anonymes oit des empoisonneurs. îios alliés 
téhlco-etovogiics ont en à souffrir Jeees ma-
rueuvres pondant les ttmfn 1019-20 et 3 1 . 
Sous n* surprendrons pmr.ortne on dtsant 
qu'ils n'ont jomaie pu ohtomr que les grands 
respemsahtêi soient âimooqnê*. 

Si la Bongrie Mort forte, et pouvait compter 
encore s u r VAllemagne, — r#r» laquelle la 
pousse une inrineible tendance — les nationa­
listes magyares prépareraient une revanche 
par les armes. Leur pays étant désarmé et 
rendit impuissant ptr ta rainture de nations 
jeunfs q«i l'entoure»*, il» s'engagent dans été 
t o j c s obU'oirct, voulant wHeindrt la Francs 

dans ses finances qu'ils savent être sou point 
faible. 

Nous avons le devoir de réclamer an Gou­
vernement hongrois le châtiment de tous h s 
coupables, quelle que soit la situation qu'ils 
occupent. Et nous devons redoubler de vigi­
lance car, de toute évidence, u l'esprit de 
Locarno » ne souffle guère sus les bords du 
Danube. 

Les inondations 
U N E V I S I T E D E M. C H A U T E M P S 

l 'ar i s , 0 j a n v i e r . — M. C a m i l l e C h a u -
t e m p s , m i n i s t r e d e l ' Intér ieur , a parcouru , 
aujourd'hui , n u e part ie d e s c o m m u n e s de 
l 'aval de Tar i s , p o u r s e rendre c o m p t e d e s 
e f fe t s d e l a c r u e e t d e s s e c o u r s o r g a n i s é s . 

L a m i n i s t r e a c o n s t a t é l ' e f f i cac i té d e s 
o u v r a g e s e f f e c t u é s d e p u i s la dern ière crue , 
a ins i q n e la c é l é r i t é e t la préc i s ion d e s m e ­
s u r e s pr i ses p a r l e s m u n i c i p a l i t é s . 

M. C a m i l l e C h a u t c m p s a c h a l e u r e u s e m e n t 
f é l i c i t é l e s m a g i s t r a t s m u n i c i p a u x e t l e u r s 
co l l abora teurs , pour le d é v o u e m e n t e t l ' ex­
t r ê m e a c t i v i t é d o n t i l s o n t fa i t p r e u v e , c e s 
jours -c i , d a n s l ' organ i sa t ion d e s m e s u r e s «de 
p r o t e c t i o n e t d ' a s s i s t a n c e . 

L A S E I N E C O N T I N U E A B A I S S E R 

l 'ar i s . D j a n v i e r . — La l»aisse d e s e a u x des 
p r i n c i p a u x a f f luent s de l a S e i n e <.-« n t i u u e 4 
BO fairi^ s e n t i r à l 'ar i s . et l e s e a u x o n t c o n ­
t i n u é c e t a p r è s - m i d i a s ' écouler p fcs f a i i i c -
m e n t . 

D A N S L A B A N L I E U E 

A M o n t e s s o n , a u h a m e a u de la B o r d e , u n e 
t r e u t a i u e d e f a m i l l e s o n t dû ê t r e é v a c u é e s . 

A B é t o n s , la route d e s carr iers e s t c o u p é e 
e n d e u x e n d r o i t s . 

'. C b à t o u , l'tle a é t é é v a c u é e . 
A A n d r e s y , l 'us ine a g a z e s t f e r m é e pour 

q u e l q u e s jours . 
A P o r t - M a r l y , le dépôt d e t r a m w a y s a é t é 

é v a c u é et nne u s i n e a é t é f e r m é e . D e c e fa i t . 
6 0 o u v r i e r s s o n t rédu i t s au c h ô m a g e . 

A H P e c q , l ' A v e n u e Carnot e s t c o h p é c c n 
d e u x e n d r o i t s . L e qnai M a u r i c e B e r t e n n x e s t 
i n o u d ê e t pruarfetirs f a m i l l e s s o n t é v a c u é e s . 

.'. Rue i l , un l o t i s s e m e n t i m p o r t a n t e s t 
ïnr i idé e t p lus i eurs f a m i l l e s ont dû ê tre é v a ­
c u é e s h la c a s e r n e . 

A P o m s y , la r o u t e de P o i s a y à V i l l e n n e s e t 
c e l l e O'Acbere* s o n t c o u p é e i . 

l'affaire des (aux billets 
de banque 

L e s r e p r é s e n t a n t s de l a P e t i t e . L n t e n t c 
v o n t fa ire d e s d é m a r c h e s à B u d a p e s t 

B e l g r a d e , f> j a n v i e r . — Au su je t du s c a u -
dalo dos îaux-UKuinaycnrs l e j o n m u l sYresa » 
écr i t : 

T o u s les milieux politiques de Belgrade por­
tent un vit intérêt à l'affaire de falsification «l.'j 
billots de banque français, tchëco-slovaques <t 
v,iiigo-*itsvp~. Ou s'attend il des démarches im­
minentes ues représentants <!«• la Pet i te Kntcnte 
S Budapest. Le ministre de Yoojro-Slavio â B u ­
dapest, M. Popvitcb, est arrivé a Belgrade et a 
conféra lonsuement avec lo ministre «les Affaires 
étrangères, e-'apiel il a soumis un rapport dé­
taille, l 'nc déasartas Meutlajae s o n faite par 
le ministre Je Ïchéco-Slovaquie . 

Quatorze a r r e s t a t i o n s 

B e l g r a d e , 0 j a n v i e r . — L e c h e f d e l a S û ­
reté . M. L a v i l e k , après u n e e n q u ê t e à Z a g r e b 
sur la d é c o u v e r t e d e s f a u x b i l l e t s de 1 . 0 0 0 
d i n a r s e s t part i h i er pour l ' A l l e m a g n e . (Jud-
torze a r r e s t n t i o u s ont é té o p é r é e s jusqu' i c i 
e n c o n n e x i o n a v e c c e t t e affaire . 

L e s n'rsultat.s de c e s i n t e r r o g a t o i r e s s o n t 
t e o u s s e c r e t s . 

L ' enquê te e s t t e r m i n é e 

B e r l i n , !> .Innvier — L a « G a z e t t e d e 
V o s s » publ ie n n v dépéi-he de B u d a p e s t , 
n c n o m . a n t que l ' e n q u ê t e d a n s l 'affaire d e s 
f a u x b i l l e t s e s t t e r m i n é e et que le dos s i er « 
é t é r e m i s ce t a p r è s - m i d i an m i n i s t è r e publ i c . 

L'affaire des billets de banque 
portugais 

D e u x a r r e s t a t i o n s i La H a y e 

La H a y e , !> j a n v i e r . — A la su i t e de 
p l a i n t e s of f ic ie l les du t l o u v e r u e m e u t portu­
g a i s , lu po l lco d e La H a y e a a r r ê t é d e u x 
p e r s o n n e s i m p l t q u é i * d a n s l 'affaire d e s bil­
l e t s île b a n q u e p o r t u g a i s . U n e t r o i s i è m e 
p e r s o n n e s 'est é c h a p p é e . 

La po l ice a sa i s i S I t o t t e r d a m e t à La H a y e 
p lus i eurs m a l l e s c o n t e n a n t d e s b i l l e t s de 
b a n q u e pour une s o m m e é q u i v a l e n t e à 1 2 
mi l l ions et demi de florins hol landais . 

Le Conseil national économique 
se réunira lundi 

P a r i s , 0 janv ier . — Lu lundi 12 j a n v i e r , & 
9 h. .10 du mut in , dons la (rrandê salie à man­
ger d u Minis tère des Affaires é trangères , o 
réunira en sess ion ordinaire le Consei l na t io ­
nal économuiue . 

M. P i e r r e Laval prés idera la séance d'ou­
verture. 

Le Conseil nat ional économii iue étudiera au 
cours de ces séuueea, l e prob lème d u logement . 

Cn rapport lui a été p r é p a r é sur ce s u j e t 
p a r sa Commiss ion permanente , avec lo con­
cours de t r e i s e x p e r t s qualifiés. 

LA SITUATION FINANCIÈRE 
M D o u m c r d e v a n t la C o m m i s s i o n 

d e s F i n a n c e s de la C h a m b r e 

l 'ar is , o j a n v i e r . — La C o m m i s s i o n d e s 
F i n a n c é e de la Chambra s e réunira luudi à 
1S h c u i i v . M. D o u m c r a y a n t d e m a n d é .à ê t re 
e n t e n d u par la C o m m i s s i o n pour l a i f a i re 
l ' exposé d e s pro je t s l l u a n c i c r s . 

Le coût de la vie en France 
l ' ar i s , 9 j a n v i e r . — V o i c i l e s i n d i c e s du 

c o û t de la v ie peur une f a m i l l e ouvr ière de 
quatre p e r s o n n e s : Par i s , t ro i s i ème t r imes tre 
1 9 2 5 : 4 0 1 ; N a n c y : S P 7 ; D i j o n : 4C.T; L y u n : 

S79; Marseille: l i s ; Bordeaux: n::. 
I n d i c e par région, n o v e m b r e 1!)2.">: ind ice 

générai: 171: Kord: -is."., Est: 4M; Ouest: 
•iJO; aUaaee-Lorraine: 4S7. 

«les a g e n t s «les adaatnlsrrat lona c e n t r a l e s , 
l 'une des a g e n t » supér ieurs , l 'antre tii s rédac­
teurs , e t la t ro i s i ème des c o m m i s . 

L E S É V A D É S D E LA P R I S O N D E D I O N E 
S O N T R E P R I S 

D i g n e , 8 janvier . — Ix-s doux évadés «le i i 
vr i son île iJiu'ne, la condamné à mort Ganter 
et Cami l le Périt, qui l 'accomnatruait, ont été 
arrêtés dm,s la soirée, à 27 k i lomètres de 
Dittrue, an m o m e n t où i l s t-Iiercliaieiil è gagner 
l 'Ital ie . 

l i s ont été ramenés à la pr i son de Di^ne . 

CRÉATION D'L'NE FÉDÉRATION 
ANTICARTELLISTE DANS LE CENTRE 
lauBMaa, '.' j a n v i e r . —- Aujourd'hui a eu 

l i eu Û L i m o g e s uue rcuuhui ite» «'vlégués des 
Ktoapes r é p u b l i c a i n s du lu r é m o n du c e n t r e 
e u v u e de 1« c o n s t i t u t i o n d'une l 'édéiut lon 
c o n t r e le Carte l dos p i u c h e s . 

L e ; s a a l s a i l . -MM. L n f a r r e . F o u - è r e . Po i ­
t o u - D u p l o s s i s . d é p u t e s ; D u m a s , l io lport . H é ­
bert , a n c i e n s d é p u t é s , e u t cr i t iqué la po l i t ique 
du Carte l . 

M. de Liisteyrio, oui prés idai t , e l'ait eusu i . e 
un e x p o s é de la s i tuat ion financière. L'ancien 
min is tre des F i n a n c e s a n V l o m é la fin d u 
îrasp;ll*jre diîs deniers publ ics et une I i f sa as* 
o s no ire leVislat iou fiscale. 

Un Congrès à Paris 
du « Syndicat gént'ral 

des administrations centrales N 
P a r i s , 9 j a n v i e r . - - Le S y n d i c a t g é n é r a l 

d e s a d m i n i s t r a t i o n s c e n t r a l e s , qui groupe lo 
p e r s o n n e l d e s m i n i s t è r e s , c h e f s de bureaux , 
r édac teurs , c o m m i s e x p é d i t i o n n a i r e s , s t é u o -
d 8 c t y l o g r a p h e s , a t enu , aujourd'hui , son pre­
m i e r Conprès s o u s la prés idence de M. F é l i x , 
de s a g e n t s supér ieurs . 

En An de s é a n c e , les c o n g r e s s i s t e s ont 
e n v i s a g é l e s m o y e n » de conc i l i er la représen­
ta t ion de c h a q r t ratèfforie h iérarch ique «les 
f o n c t i o n n a i r e s des a d m i n i s t r a t i o n s c e n t r a l e s 
an se in de la Fédérat ion n a t i o n a l e des fonc­
t i onna ire s . C e t t e r e p r é s e n t a t i o n a é té . Jusqu'à 
pré-sent. a s s u r é e par les s eu l s f o n c t i o n n a i r e s 
dos r a n g s supér i eurs . 

L e s c o m m i s d e m a n d e n t un n o m b r e de m a n ­
d a t s pr«M>«>rtloiiués ft lotir i m p o r t a n c e numt'--
riefue. S i l 'accord ne peut so Caarr. on e n v i ­
s a g e deux s c i s s i o n s c o m m e probamVs: il eu 
résul terai t trois f é d é r a t i o n s d e f o n c t i o n u a i r e s 

U N W A U O N CHARCi*. D E B O N B O N N E S 
D ' É T H E R P R E N D P E U 

L y o n . !i Janvier . — Ce mat in à 9 h. M , eu 
j.'ure »le Ly<in-\ ' . i ise. un veapou « b a r g e de 
b o n b o n n e s d'rrber. f a i s a n t par t i e d'une rasas 
e u a i a — i a i l a a pris l e n . E u an c l in d'a-i: le 
\v.i;ri>u • é t é e m b r a s é , les b o n b o n n e s ont 
é c l j t é . Ou a p:i beuro i iaemont i so .er le amauNi 
• e r UTI^ v o i e de ganagU. Les d«'-?âts s 'é lève; . t 

à îovbio francs. 

L'AFFAIRE DE TRAFIC DES CARNETS 
MEDICAUX 

d e v a n t le Tribunal correct ionnel de Marseil le 
Marse i l l e , 9 janv ier . — <"V m a t i n , o n t 

c o m p a r u d e v a n t la tr ibunal correct ionne l 
prés idé par M. Al ibcrt , le docteur C h e m i n â t 
e t lo p h a r m a c i e n Kaucure l . i n c u l p é s d'escro­
querie a u préjudice de l 'Eta t pour truste «le 
c a r n e t s m é d i c a u x . Hui t a u t r e s m é d e c i n s e t 
p h a r m a c i e n s c o m p a r a î t r o n t au cours d'au-
Cionces ultérieure». 

Le doc teur C h e m i n â t e t le p h a r m a c i e n 
B a n c u r c l o n t d i s c u t é leu c h a r g e s r e t e n u e s 
contre eux . 

L'audieni-o a é l é l evée à mid i , après la 
plaidoirie de M* Joardaa pour le doctent 
Cheminât, et renvoyée à demain. 

COURTES DÉPÊCHES 
— De giaudci fêtes d'amitié ftarco-terbo et rou. 

m aine ont U*Ms samedi et diman--ri.\ à Xante*. 
— Le groupe parlementaire du parti populaire en 

Italie, ami appartient | l'ouposition Fcis*ionuair«\ ft 
« f ia» , à la înujoritt'. de rentrer à la CbanTure. 

1ENSEIRNFMFNTS nRWMFUCIftUX 

COTONri 
LIVEBPOOL. • laaviat. 

Vente», T.000 ; importations. 1.886 : Am*rloaio. 
hsn<u 1S: Brtahiiii, lunur 16: Egn>>>>a. inchangé. 

WEW-OHU: ' ^3 , 9 Janner. 
Cotor.s MUtdliiis tTpimnd. — r>i«pon1bl<-, 2.011. — 

Ç . l l l l ;, ifrmr : Sur mars. 19.3:)-3« ' 'nr ™ai, 

u.ti-n. 
HEWVOBK, n jan»i«r. 

CLOTURE. - Coton» MlddUax Uplnnit. — niapa-
BlMr. ÏO.aS: — A t>t*a : Sur janvi.i, iMI.U; f'irifr, 
•iii.00: ni»r«. 1 tl.ki; '.n : «rril. ]•>.=.:>; m»i, ltl.:!SIO; 
•lia. l'J.l'.-. iui:'.»t. IS.'J.. »oût. 18.('0- seplcmlir». 

.:.:t. : •.1J-M; c, 1S.07; décaaiWc 

RECETTES 
Aux [>' .' de 'AtluDiirtup, 9.«'00: aux porta du 

<.'.:*. i-'.". i : atti ports un racifique, salles; dana 
l'iatariaar, IÛ.QOO. 

EXPOKTATIOMS 
r«ar 'i Qrande-BriHaaaaj aad*aa; France «i Cbati-

vat, S.O0O; rimi.- w ,1HT,O-.. aallca. 

i roaipto l ivraison, -41L.0U; 
3M.SO; mars. 24Î.O0: a»: , 
K-ptcmbTf, 2T4.00; «aean-

Dernières Nouvelles Locales 

UN IINŒNDIE 
boulevard de Strasbourg 

à Roubaix 
3 0 . 0 0 0 FRANCS DE DEGATS 

S a m e d i , v. M 5 3 li. .".0. M M . D a y a r d , 1 4 , 
anal de Itoucu, et D c l b a r t e , 4 7 , b o a l e m r d d o 
M i t / , rentrant d u cancana, a p e r ç u r e n t d m 
Baai ines s ' é c h a p p e r des é t a b l i s s e m e n t s Caris 
er V a n d e r h c y d c u , en trepr i se d e b â t i m e n t s . 
3T3, bou levard de ^ t n i s b o u r f . 

l o ( inuuêrent i m m é d i a t e m e n t l 'a larme e t 
la c a s e r n e d e s p o m p i e r s fu t p r é v e n u e p a r 
t é l é p h o n e . 

L e feu a v a i t pris n a i s s a n c e d a n s l a sa l l e 
de pe in ture «juc l e s ouvr iers a v a l e n t «rnittée 
v e r s 17 h e u r e s . 

De;- leur arr ivée les p o m p i e r s s ' a t t a q u è r e n t 
a u f o y e r d ' i m e u d i e . L'ate l ier d e p e i n t u r e , un 
p i g e o n n i e r e t une part ie d e s d é p e n d a n c e s 
é t a l e n t la proie de s flammes. 

A p r è s d e u x heures d'efforts , lea ponsnlers 
s e n t p a r v e n u s il an rendre m a î t r e s Sm s i n i s t r e 
ci à 1 a. 'M tin;! d a n a r r é ta i t é c a r t é . 

Ou ne c o n n a î t naa, i . u a u t A p r ë s e u t . la 
cot ise de ce t i n c e n d i e . L e s déjrâts a ' é l evcnt 
â 5 0 . 0 0 0 f r a n c s e n v i r o n . 

Dernières Nouvelles Régionales 
UN J O U R N A L COMMUNISTE P O U R S U I V I 

EN D I F F A M A T I O N . — La Cérant on journal 
eonimuniate l'< Enchaîna *. noaranivl oewr avoir 
diffame M. Lecoeq. mMecin-léfiat* t Billy-Mon 
tiirny. *ta!t cité a comparattr* devant le tribr.ua 
de Bf"h'ine La férant d* l'a Enchaîna > a êU 
cond nioé. par dCfsot. k 100 fr. d'amende ti 
1.000 fr uV domtnara»-lnt*r»ts. 

Marché des changes à PEtranger 
dm aasadi. 0 iaavtor 1SQJ 

baadrat: "'"• l'aria, 12ii.»l: aur Bruifiica, 106 97-,. 
1 T'S i 4 1S/10; Prêt k «,^,4 

N,«V,.ii,': Sur Paria, 1*100; aur Linaan. 4«a j y a . 
Ci». nan»i.. iSJ 1/S; anr Briutllaa, 4»4 l / ï . 

5n.air.i-
coiu.ua
tribr.ua

